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Gaël Cosendai  (prononcer Kozandê) est né le 13 Avril 1979 à 
Roanne (France), d'un père suisse né au Cameroun, et d'une mère 
franco-anglaise. Suivent bientôt deux sœurs, Joana et Noémie.  
 
Après quelques années dans le sud de la France, il passe la plus 
grande partie de son enfance en Corse, où son père est pasteur. 
C'est sur la plage de Propriano, où ses parents organisent des camps 
d'été, qu'il apprend à nager, à faire de la voile et à aimer les camps 
de jeunesse. Il grandit au son des disques de Bob Dylan, Joan Baez, 
Peter, Paul & Mary, Donovan, Steve Waring et...Bach. 
 
Lorsqu'il atteint l'âge de dix ans, toute la famille déménage à Nanga-
Eboko, au Cameroun. Commence alors une aventure qui va 
profondément le marquer. L'école par correspondance lui laisse 
beaucoup de temps pour observer les animaux dans la forêt. C'est là, 
dans la solitude de la brousse, que Dieu devient pour lui une réalité. 

Puis, au rythme des hymnes chantés sur les tam-tams, il commence à apprendre le piano et la 
guitare. Il réalise alors des documentaires dont il compose la musique. Il se passionne pour les 
chorales africaines et américaines a cappella, et notamment le gospel. Son frère Mathieu naît vers la 
fin du séjour. 
 
Après quatre ans en Afrique, le retour en Europe 
est difficile. Il faut s'adapter à un nouvel 
environnement, se faire de nouveaux amis, et 
retourner sur les bancs de l'école traditionnelle. 
Gaël continue à se perfectionner à la guitare, qu'il 
emmène partout avec lui dans les camps d'été. Il 
prend aussi des cours de piano. 
Après un bac passé à La Rochelle, Gaël 
commence des études de commerce, d'anglais et 
de chinois, pendant lesquelles il compose des 
chants qu'il présente avec ses soeurs. Puis il 
s'envole pour six mois en Australie pour continuer 
les études.  
Ses questionnements sur la foi le conduisent alors 
à Collonges-Sous-Salève, près de Genève, où il 
termine une maîtrise de théologie en Juin 2005.  
 

La musique prenant de plus en plus de place dans sa vie, il décide 
alors de s'y consacrer davantage. Gaël partage maintenant son 
temps entre son travail à Genève, l’animation de jeunesse et les 
concerts qu’il partage avec son groupe, la Bande Originale.  
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1997 – Contribution à un concert humanitaire « la mer et 
l’enfant » permettant d’envoyer des enfants de banlieues à la 
plage. 
 
1998 – Coproduction de la comédie musicale « Maud », jouée à 
La Rochelle, Angoulême et Périgueux (France). 
 
2004 – Début de réalisation du premier album. Concert à Paris, 
Neuilly (France). 
 
2005 – Concert à Collonges-sous-Salève (France, Haute Savoie), 
et à Genève (Suisse). Enregistrements. 
 
2006 – Sortie de l’album « Dieu au téléphone » 
 
2006 – 2009 : Tournée de concerts : Pau, Anduze, Avignon, 
Nîmes, Yverdon (Suisse), Soleure (Suisse), Thonon, Strasbourg, 
Yaoundé (Cameroun), Toulouse, Tirana (Albanie)… 
 
2010 : Nouvel album « Nos Liens » prévu pour Mars. 

Support : 
CD 

Style musical : 
Variété 
Pop 

Année : 
2006 

Langue : 
Français 

Référence : 
GCCD01  

GAEL 
"Dieu au téléphone" 

Jeune artiste au parcours atypique, Gaël a passé 
des tranches de vie un peu partout en France - 
Corse y compris -, mais aussi en Suisse, au 
Cameroun ou en Australie. De telles pérégrinations 
influencent forcément son âme d’artiste et le 
conduisent à enregistrer à 27 ans son premier 
album. Dieu au téléphone est un moyen tout 
naturel de fixer les émotions et les expériences. 
Gaël les attrape avec des chansons comme on 
capture un papillon avec un filet. Album photos 
représentatif de toutes sortes de situations, son 
album nous fait sauter allègrement d’un manifeste 
anti-libéralisme économique, à un rappel de 
l’absurdité de la guerre, en passant par une 
invitation à l’action. Et bien sûr : la présence 
omniprésente de Dieu : son secours, sa façon de 
transformer le quotidien ou les difficultés. A la fin, 
c’est un peu plus d’une heure que Gaël nous a 
partagé, une heure pleine de rebondissements où 
la variété a laissé place à la pop en passant par 
des mouvements carrément symphoniques ou 
ethniques, où le texte a su se faire incisif puis 
effacé, où l’honnêteté cède le pas à la sympathie. 
Captivant. 

  

�  Paru dans Christianisme aujourd’hui, Janvier 2007 

�  Présentation du CD sur le site de vente www.sephoramusic.com 
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Gaël, tu chantes depuis presque toujours je crois… Tu vas présenter un concert samedi soir… Peux-

tu nous dire ce que t’apporte le fait de chanter ? 

 Beaucoup de joie, bien sûr. Quand je chante je ne vis plus à moitié. Mais c'est aussi une urgence 

intérieure qui me fait chanter. Quand je suis découragé, quand je trouve que je suis totalement nul, il y 

a quelque chose en moi qui me dit: "Ne te tais pas! Chante!" Chanter est pour moi une possibilité 

formidable de dire des choses que je ne pourrais pas dire autrement. Ce n'est pas que de la musique, 

c'est du militantisme. 

Non seulement, tu chantes, mais tu composes et écris tes chants…D’où te vient cette créativité ? 

 Je ne sais pas trop...c'est aussi le côté mystérieux de la création! Mais je crois que mes chansons 

viennent de ce que je vis avec Dieu dans mon quotidien. Quand j'ai une expérience particulière, 

quand Dieu ouvre une porte dans ma vie, là où j'étais mal, bloqué, paralysé, alors je ne veux pas 

laisser cette expérience s'échapper, je veux que cette expérience dure toujours! Alors j'essaie de la 

mettre en mots et en musique tant bien que mal. Il y a une histoire pour chacune de ces chansons. 

Ta foi est engagée et elle est présente dans toutes tes chansons. Pour toi, Dieu n’est pas démodé ? 

 Vu qu'Il est éternel, je ne suis pas sûr qu'il puisse être démodé! Dieu est vivant, et il reste le même, il 

est au dessus de nos catégories "cool" ou "pas cool". Le besoin de Dieu ne change pas, ce sont nos 

manières d'y répondre qui passent de mode. 

En même temps c'est vrai que je me suis demandé comment je devais parler de Dieu dans mes 

chansons. La religion n'est pas très populaire en ce moment, avec la nouvelle « guerre » Islam-

Christianisme, les sectes, les problèmes de laïcité en France, etc. Mais c'est justement ce qui me fait 

hurler! Le Dieu que je connais et dont la Bible me parle n'est pas comme celui dont j'entends parler! 

Tu es en train de préparer un CD, c’est toute une aventure ? 

C'est clair! C'est le projet le plus grand dans lequel je me sois jamais lancé! Et quel boulot! Je ne me 

rendais pas compte de tout ce que cela représentait. Mais le plus extraordinaire, me connaissant, 

c'est d'avoir fait le pas d'oser essayer. Beaucoup de gens meurent en disant: "je regrette de ne pas 

avoir osé..." 
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Pour Gaël et son groupe, l’engagement solidaire va de paire avec la musique. Un concert permet de 
rassembler, de partager, de vivre un bon moment ensemble, mais aussi de prendre conscience 
d’enjeux plus larges dans lesquels chacun peut intervenir à son niveau. Gaël et son groupe 
interviennent donc à l’invitation d’association et d’ONG désireuses de récolter des fonds pour des 
actions humanitaires. 

 
 

 Paru dans le Dauphiné Libéré, Octobre 2006. 
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Voici ma trouvaille : 
Il faut que je travaille 
Bosser plus, encore plus 
Faire le marché aux puces 
Je serai bien fatigué 
Mais j’aurai gagné assez 
Pour sortir de la danse 
Et prendre des vacances, yeah ! 
 
Alors je pourrai… 
Manger pour 3 centimes 
Dans un MacDo chinois 
Me faire un safari 
A la “out of Africa” 
Me faire cirer les chaussures 
Par un gosse du Mexique 
Me faire piquer ma voiture 
Et mon sac et tout mon fric 
 
Mais pour être à l’aise 
Il me faut encore du pèze 
J’vais travailler encore 
T’façons je suis jeune et fort 
Je serai bien fatigué 
Mais j’aurai gagné assez 
Pour acheter à bas prix 
Ce que les autres auront produit, yeah ! 
 
Alors je pourrai… 
Acheter des baskets 
Faites par une fillette 
Acheter un ballon 
Cousu par des nourrissons 
Acheter une play-station 
Pour me débarrasser mes enfants 
Acheter une télévision 
Pour qu’ils adorent les Pokémons 

Et vive la fête, 
Faut pas que ça s’arrête 
Faudrait pas se retrouver 
Coincé du mauvais côté 
Vous comprenez la concurrence 
Faudrait pas perdre notre avance 
Consommons, mes amis 
‘Faut pas se faire doubler par l’Asie, Yeah ! 
 
Alors on doit… 
Donner de la viande pourrie 
A des vaches carnivores 
Créer des plantes en série 
Toujours de plus en plus fort 
Des journées à 100 à l’heure 
Pour éviter les penseurs 
Faire croire qu’y a plus de Dieu 
Pour pouvoir faire tout ce qu’on veut 
 
Je sens que tout ça se craquelle 
Et alors que le fric m’appelle… 
 
Non, non non, j’en peux plus 
Non, non non, et encore non 
La terre a perdu la tête 
Il faut que ca s’arrête 
 
Il faut que je m’arrête 
Il faut que je change 
Il me faut un cœur de rechange 
 
Avant que vienne le dernier jour 
Avant qu’il ne nous reste plus d’amour 
Que des restes, des lambeaux de destins 
Comme des jouets cassés dans nos mains 
Comme des jouets cassés dans nos mains 

 

© Blues Commercial - 1998 - Paroles et Musique : Gaël Cosendai. 
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La Bande Originale :   4 à 6 personnes (suivant disponibilité et budjet) 
 
Gaël Cosendai : chant, guitare folk, mandoline, piano. 
Noémie Gonzalez : chant, percussions 
Hervé Gonzalez : guitare folk, mandoline. 
Hans-Edouard Edmond : Basse. 
Jon Delaer: Guitare folk. 
Sam Derond : Batterie 
Jack Payet / Dolson Falau : Son 
Marie Fayard : Organisation, affichage, vente des CD 
     
DUREE D’UN CONCERT :  de 1h30 à 2h 
  
SON : 
 
Nous pouvons amener tout le matériel de sonorisation et d’éclairage. Pour effectuer 
l’installation et les balances, nous avons besoin de disposer de la salle au moins 5 heures 
avant le concert. 
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